
Un nouveau batiment
pour l'Agence centrale de recherches

La ceremonie inaugurale du nouveau batiment destine a
l'Agence centrale de recherches s'est deroulee, le 29 octobre 1984,
au CICR.

Lors de cette inauguration, M. Pierre Aubert, conseiller federal,
chef du Departement federal suisse des Affaires etrangeres, M.
Jacques Vernet, vice-president du Conseil d'Etat de la Republique
et Canton de Geneve, le professeur Jean-Werner Huber, directeur
de l'Office des Constructions federales, et M. Alexandre Hay,
president du CICR, ont pris la parole devant une centaine d'invi-
tes.

Realisee grace a un don de la Confederation suisse d'un mon-
tant de 15 millions de francs suisses, a la collaboration de 1'Office
des Constructions federales et au concours technique de la Federa-
tion des immeubles pour les organisations internationales, a Gene-
ve, cette construction moderne et rationnelle permet au CICR de
regrouper en un lieu unique, tout proche de son batiment principal,
l'ensemble des services de son Agence centrale de recherches.

A cette occasion, la Confederation a offert au CICR une sculp-
ture, «Le sanglier», de Remo Rossi, un artiste de Locarno (Suisse),
decede en decembre 1982, a Page de 73 ans. Cette oeuvre represente
la force et l'energie, deux qualites necessaires au CICR dans toutes
ses activites.

Deces de M. Claude Pilloud

Le CICR a eu le chagrin d'apprendre la mort subite, le 10
novembre 1984, de M. Claude Pilloud, qui fut son fidele collabo-
rateur pendant pres de quarante ans.

Licencie en droit, avocat, Claude Pilloud avait fait ses premieres
missions de delegue, en juin 1940, en France, quelques mois apres le
debut de la Deuxieme Guerre mondiale. En 1943, 41 fut le con-
voyeur d'un train-hopital faisant un echange de grands blesses
italiens et britanniques, entre Rome et Lisbonne. C'est lui qui, de
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Janvier a juin 1945, s'est acquitte d'une delicate negotiation con-
cernant les forces armees allemandes encerclees a Saint-Nazaire et
Lorient, dans le nord de la France.

Cet homme d'action, qui effectua de tres nombreuses missions
en Europe et en Afrique, se revela aussi comme un homme de
reflexion et un excellent negociateur. II assista a la premiere Con-
ference internationale de la Croix-Rouge d'apres-guerre, a Stock-
holm, en 1948, ou le CICR rendit compte de son activite pendant
les hostilites. II participa aux assises de 1'Association internationale
de droit penal, du Bureau international de documentation et de
medecine militaire, au congres des «Lieux de Geneve», a l'Assem-
blee generate de l'Association medicate mondiale, a FAssemblee
mondiale de la paix. II prit part aux pourparlers qui amenerent le
CICR a accepter la gestion du Service international de recherches,
ou se trouvent les archives des camps de concentration, a Arolsen
(Republique federate d'Allemagne). II a ete membre fondateur, puis
president du Conseil de fondation de la Caisse de pension du
CICR.

Nomme chef de la division juridique au CICR, puis directeur du
departement de la doctrine et du droit, Claude Pilloud avait aussi
ete charge de preparer et d'organiser les Conferences internationa-
les de la Croix-Rouge, qui se sont succedees depuis 1948. II a joue
en outre un role important dans le deroulement de la Conference
diplomatique sur la reaffirmation et le developpement du droit
international humanitaire, de 1974 a 1977, et dans les travaux de
FInstitut international de droit humanitaire de San Remo. II ecrivit,
a plusieurs reprises, des articles pour la Revue internationale de la
Croix-Rouge. Infatigable, il accepta, apres sa retraite du CICR, le
mandat que lui confia le Secretaire general des Nations Unies pour
la presidence de la Commission sur les personnes disparues a
Chypre.

Tous ceux qui ont eu le privilege de travailler avec lui gardent le
souvenir d'un homme d'une tres vive intelligence, d'une grande
elevation de pensee, toujours affable et souriant, sachant avec
humour detendre ses interlocuteurs les plus reticents et trouver avec
bonheur les formules qui ralliaient finalement tous les suffrages. Le
CICR sait ce qu'il doit a ce grand serviteur de la Croix-Rouge et il a
temoigne a la famille de M. Claude Pilloud sa profonde sympa-
thie.
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